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Les conseils du LCL Michel MORIN 
Conseiller prévention sécurité incendie de la DMF 

REALISATION D�UN PLAN INONDATION 

Cette fiche n�a d�autre but que de fournir une aide aux chefs d�établissements dans le 
cadre de la réalisation d�un plan de protection inondation qui repose sur le triptyque : 

Les personnes 
Les moyens 
Les missions. 

L�esprit du plan 

Ce! plan! peut! être! totalement! intégré! dans! un! plan! de! sauvegarde! des! collections!
et/ou!en!être!un!complément!pour!ce!type!particulier!de!sinistre.!C�est!un!document!
opérationnel!de!l�établissement.!

La!première!démarche!consiste!à!savoir!s�il!existe!un!plan!de!protection!contre! les!
risques!inondations!de!son!département,!et/ou!un!!plan!communal!de!sauvegarde.!

A!la!lecture!de!ce(s)!plan(s),!on!détermine!si!un!établissement!se!situe!dans!la!zone!
«!risque!d�inondation!».!Cela!permet!en!plus!d�apprécier!le!niveau!qu�atteindrait!l�eau!
dans!l�établissement!(en!cas!de!survenue!d�une!crue!majeure)!et!ainsi!tout!mettre!en!
�uvre!pour!:!!

-retarder!au!maximum!les!voies!d�eau!
-sauvegarde!des!collections!!
-préserver!les!équipements!techniques!indispensables!
-préserver!les!énergies!

Le! plan! permet! d�identifier! les! enjeux! menacés! et! d�inventorier! les! ressources!
internes!et!externes!qui!seraient!nécessaires!!pour!la!sauvegarde.!
!!
Rappel!! :! dans! ce! type! de! sinistre! «!l�anticipation!»! contribue! fortement! à! une!
meilleure!organisation!et!par!voie!de!conséquence!à!la!réduction!des!dégâts.!
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Ce que peut  contenir  le plan 

1) déclenchement de la crue
!!!
-modalités!de!déclenchement!et!d�alerte!
-repères!du!niveau!des!eaux!dans!la!commune!
-niveaux!de!l�établissement!impactés!
-cartographie!du!site!
-modalités!pour!contacter!les!personnes!prenant!part!au!dispositif!

2) préparation et organisation

-prévoir!le!déménagement!préventif!(avant!crise)!

-définir!des!scénarii!selon!les!hauteurs!d�eau!(!niveaux!1,!2,!3,!etc)!
-localiser!avec!précision!les!locaux!et!les!zones!!inondables!de!l�établissement!
-estimer!la!quantité!d��uvres!à!évacuer!
-définir!les!moyens!humains!(internes!et!renfort)!et!réaliser!des!fiches!de!mission!
-définir!les!zones!ou!locaux!de!repli!
-quantifier! les!besoins! logistiques!de!crise! (!obstruction,!épuisement,!assèchement,!
groupes!électrogènes,!etc�)!

-organiser!une!cellule!de!crise!(cellule!commandement!-!cellule!opérationnelle)!
-réaliser!des!travaux!de!protection!
-former! des! équipes! (! actions! spécifiques! à! définir-! déménagement,! assèchement,!
travaux!de!consolidation,!etc�)!!

-définir!les!modalités!et!les!actions!à!mettre!en!�uvre!pour!le!retour!à!la!normale!

3) modes d�actions pendant la crise

Cadre!organisationnel

-ne!compter!que!sur!son!personnel!(au!moins!dans!un!premier!temps)!

-définir!les!modalités!de!déclenchement!du!plan!(mode!dégradé)!
-activer!le!PC!de!crise!(!variable!selon!les!effectifs!d�un!établissement)!
-coordonner!les!actions!(!existence!d�un!organigramme!-!qui!fait!quoi)!
-respecter!les!priorités!définies!
-prévoir! le! soutien! humain! et! sanitaire! (nourriture! -! hébergement! -! assistance!
médicale)!
-renforcer!la!surveillance!au!cours!du!déménagement!et!du!site!
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Cadre!logistique

-prévoir!les!énergies!de!remplacement!
-gérer!les!déchets!
-maintenir!les!voies!d�accès!et!de!stationnement!
-mettre! en!�uvre! le!matériel! de! conditionnement! ,! d�épuisement,! de! déplacement,!
etc..!
-assurer!les!liaisons!de!communications!internes!et!externes!

4) Actions après la crise

organiser!la!remise!en!condition!!
définir!les!modalités!de!reprise!de!l�exploitation!progressive!(priorités)!

5) annexes

détenir!des!plans!et!des!fiches!de!tâches!

conclusion 

!!
A!l�instar!d�un!plan!communal!de!sauvegarde,!l�essentiel!du!plan!inondation!n�est!pas!
sa!forme!mais!son!utilité!concrète!à!aider!les!intervenants!en!période!de!crise.!
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De manière générale, en quoi consistent les pièges
lumineux que vous proposez aux musées ? 

Les pièges lumineux de la gamme MUSEUM d’Abiotec

permettent aux institutions de détecter les infestations

d’insectes en continu, de manière écologique et systéma-

tique. Depuis trois ans, de nombreux musées français se

sont équipés et continuent à le faire car les conservateurs

n’y voient que des avantages.

Le principe de fonctionnement est basé sur des lumières

extrêmement excitantes pour les insectes. Les néons spé-

ciaux vont attirer les insectes dans l’appareil. Une fois à

l’intérieur, les insectes se poseront sur une plaque en duite

de glue de laquelle ils ne pourront pas s’échapper. Une

fois collés, les insectes piégés peuvent être identifiés.

Cela permet soit de vérifier que tout va bien et que l’envi -

ron nement est sain soit de détecter une infestation et de

réagir en conséquence. L’objectif est de réduire l’utilisa-

tion des produits chimiques en optimisant leur utilisation.

Nos clients savent désormais quelle est la nature de l’in-

festation, à quel moment elle a commencé, à quel rythme

et à quel endroit elle s’est propagée.

Concrètement, à quoi ressemblent ces appareils ?

Chaque modèle se présente sous la forme d’un luminaire

constitué d’un néon aussi appelé « lampe », derrière la -

quelle est placée une plaque adhésive chargée de piéger

les insectes. Il existe plusieurs types de pièges en fonction

de leur lieu d’implantation. Ainsi, un appareil voué à équi-

per une réserve sera différent de celui destiné à une salle

d’exposition.   

Les appareils destinés spécifiquement aux professionnels

des musées sont basés sur la même technologie que celle

utilisée pour l’industrie. Il s’agit donc d’appareils similaires

mais avec des options et des complémentarités différentes,

adaptées au milieu muséal. Par ailleurs, pour une réserve

par exemple, on ne va pas toujours proposer le même mo -

dèle. On peut envisager un système sans UV ou combinant

une lampe verte et une lampe UV ou encore une lampe UV

seule équipée de réflecteurs. Cette option permet d’orien-

ter spécifiquement le rayonnement émis par la lampe dans

une direction précise et de protéger ainsi des zones abritant

des objets très sensibles à la lumière. 

Quelle différence d’efficacité existe-il entre les
systèmes à lumière verte et les appareils émettant
un rayonnement UV ?

Les recherches menées sur l’attirance des insectes à la lu -

mière montrent que l’attractivité maximale est obtenue

avec une lumière dont la longueur d’onde atteint 365 nano-

mètres (nm), soit la valeur correspondant aux rayons UV-A.

Une lampe verte émet une longueur d’onde supérieure. L’at -

tractivité est donc moindre en termes de surface couverte

mais par contre, on obtient la même efficacité en termes

d’espèces d’insectes capturées et de quantité. Ainsi, on

réalise les mêmes relevés que ceux obtenus avec un sys -

tème UV. Le principal avantage de la lumière verte est

qu’elle présente moins de risques photochimiques pour les

objets. Ce faisant, même si on utilise une lumière qui n’est

pas optimale en termes de longueur d’onde, elle reste suffi-

samment efficace pour que les musées y trouvent un in -

térêt. Pour couvrir la même surface qu’une lampe UV, il suf -

fit simplement de sur-dimensionner un peu l’installation.

Par ailleurs, il faut savoir que les expériences menées pour

mesurer la longueur d’onde la plus attractive pour les in -

sectes sont fréquentes en industrie. Dans ce type de lieu

où le travail en trois-huit est fréquent, l’éclairage fonc-

tionne quasiment en permanence, d’où le besoin d’avoir

des systèmes de piégeage couvrant de grandes surfaces

avec une attractivité maximum. Dans une réserve de mu -

sée, les conditions optimales d’utilisation des lampes sont

plus facilement atteintes car il n’y a pas ou peu de lu mière

Interview

Points de vue

Éclairer pour protéger…

Parmi les méthodes permettant de surveiller les risques d’infestation d’insectes, les pièges
lumineux constituent une technique de repérage connue des professionnels de musées.
Depuis peu, de nouveaux appareils émettant de la lumière verte commencent également à
équiper certaines réserves. Responsable matériel au sein de la société spécialisée
Abiotec (1), Mathieu Sachoux nous éclaire sur ces systèmes de piégeage écologiques qui
visent à respecter toujours plus les œuvres patrimoniales.
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parasite. On peut donc utiliser plus facilement des sys -

tèmes plus sélectifs en termes de couverture, sans perdre

en efficacité par rapport aux systèmes UV.

Vous dites que le principal avantage des lampes
émettant de la lumière verte réside dans l’absence totale
de risques photochimiques pour les œuvres. Expliquez-nous…

L’absence d’UV empêche d’avoir un vieillissement accéléré

des œuvres. Maintenant, si l’on décide d’utiliser un appareil

émettant des UV, il faut savoir que les rayons seront dange-

reux à condition qu’ils soient projetés sur l’œuvre. La dégra-

dation des matériaux causée par le rayon nement UV peut

prendre plusieurs formes. Pour des archives anciennes par

exemple, on risque notamment de voir apparaître un jaunis-

sement du papier très caractéristique. Grâce aux travaux du

Centre interrégional de Conservation et Restauration du Pa -

trimoine (CICRP), on sait aussi que ces problèmes de déco-

loration par les UV touchent également d’autres matériaux

(plumes colorées, poils, pigments…) (2). Enfin, d’autres expé -

riences ont éga lement montré que les UV fragilisent les fi -

bres textiles, favorisent l’effritement du bois et des os, ou

encore, créent un farinage de certaines peintures (3).

Sur le marché, on trouve aussi des lampes dites
synergétiques émettant également de la lumière verte
capable d’attirer les insectes. Quelle est la différence
avec la technologie que vous proposez ? 

Les lampes synergétiques émettent bien sûr de la lumière

verte mais aussi des UV-A. En fait, elles mélangent le

spectre UV et le spectre vert. Elles sont donc susceptibles

de créer une dégradation des œuvres. Notre technologie

nous permet de proposer des appareils sans émission UV,

ce qui est impossible avec des lampes synergétiques.

Quelles types d’espèces d’insectes peuvent être piégées
par les systèmes à lumière verte que vous développez ?

L’expérience montre que l’on retrouve fidèlement les mêmes

espèces que celles piégées par les UV-A. et no tamment tous

les insectes nuisibles traditionnellement rencontrés dans les

réserves de musées (voir tableau Liste des espèces dangereuses

pour les œuvres patrimoniales et piégées aux UV-A, CICRP).

Existe-t-il des zones préférentielles pour installer
ce type de piège ?

On parle plutôt de « point de contrôle ». Le point de con -

trôle désigne la zone qui va servir de référence pour effec-

tuer les relevés. En général, dans une réserve, il n’est pas

très important de choisir un emplacement précis vu que

le nombre de sources lumineuses susceptibles de créer

des effets parasites est plutôt réduit. Ainsi, quelle que soit

la position de l’appareil, les insectes finiront par être pié-

gés. Alors bien sûr, dans le cas où des objets de nature

sensible sont entreposés, on peut toujours envisager de

disposer plusieurs points de contrôle. Il suffit ensuite de

dimensionner l’appareil en fonc tion du volume et de la

configuration de l’espace à analyser.

Qu’en est-il maintenant pour les lieux accessibles
au public comme les salles d’exposition ?

La démarche est différente car les appareils compacts exis -

tant pour ce type d’usage émettent des rayons UV. La

Mathieu Sachoux,
Responsable matériel de la société Abiotec

© DR
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lumière verte risquerait de gêner la perception des cou-

leurs d’une œu vre par les visiteurs. Ce phénomène para-

site n’est pas pré sent avec des lampes UV dont l’émission

principale est hors du spectre visible de l’œil humain (de

400 à 800 nm). 

Le professionnel de musée a besoin de conseil pour choisir

le type d’appareil mais aussi pour le placer de façon à ce qu’il

n’y ait aucun rayon UV dirigé vers les œuvres. Les relevés

d’émissions UV effectués après installation par les musées

que nous avons équipés montrent que le risque pour les

œuvres exposées est bien maîtrisé. Lorsqu’ils sont destinés à

des salles d’exposition, certains modèles proposés sont éga-

lement conçus de manière à pouvoir leur appliquer une

peinture de couleur personnalisée et les fondre ainsi de

manière très discrète dans le décor et l’archi tecture du lieu.

Existe-t-il un risque pour l’œil humain ?

Cela ne pose aucun problème dans le cas de la lampe verte.

Pour les lampes UV-A, il existe une tolérance qui est de

8 heures par jour à moins d’un mètre de la source lumi -

neuse. Autrement dit, on parle de conditions d’utilisation

inatteignables dans la pratique.

Travaillez-vous avec des entomologistes
pour développer vos produits ?

Nous entretenons des relations avec des laboratoires et des

universités aux Pays-Bas. Ils ont réalisé de nombreuses études

qui, associées à notre expérience de plus de 25 ans et aux

recherches du CICRP sur les méthodes de dé tection des in -

sectes en milieu patrimonial, sont les piliers de notre innovation.

Comment un professionnel de musée qui souhaite
s’équiper de pièges lumineux peut-il se repérer parmi les
différentes solutions possibles à UV ou à lumière verte ?

Tout dépend de l’objectif qu’il poursuit, de la configuration

de l’espace qu’il souhaite équiper ou encore de la nature des

collections qu’il a en réserve ou qu’il prévoit de stocker. Avant

tout, le mieux pour lui est d’abord de prendre conseil auprès

d’un spécialiste. Cette phase de conseil qui s’accompagne en

général d’une visite sur site est indispensable pour bénéficier

d’une installation optimale. Les appareils étant évolutifs, cet -

te discussion doit aussi permettre autant que possible d’ins -

crire la démarche du conservateur dans la durée. S’il stocke

des spécimens naturalisés par exemple, le mieux est de com-

mencer tout de suite avec une lampe à lumière verte, notam-

ment pour les raisons liées aux risques photochimiques que

nous avons évoqués. Par contre, pour des objets de collec-

tions moins sensibles, il pourra s’équiper directement avec

des pièges UV munis pourquoi pas de réflecteurs. L’idée est

vraiment de permettre aux professionnels de pérenniser leur

installation.

Est-il fréquent de combiner les deux types d’appareils
dans une réserve ?

Lorsqu’on est confronté à des œuvres patrimoniales ne pré -

sentant pas de risques photochimiques particuliers, c’est

Coléoptères Anobiidae Stegobium paniceum
Oligomerus ptilinoides
Lasioderma serricorne
Priobium carpini
Anobium punctatum

Dermestidae Anthrenus verbasci
Anthrenus pimpinellae
Attagenus unicolor
Dermestes species
Sefrania bleusei
Trogoderma versicolor

Lyctidae Lyctus species

Ptinus speciesPtinidae

Isoptères (termites) Kalotermitidae Kalotermes flavicollis (termite de bois sec)

Lépidoptères Pyralidae

ORDRES FAMILLES GENRES ET ESPÈCES

Liste des espèces dangereuses pour les œuvres patrimoniales et piégées aux UV-A 
(d’après Fohrer, F. L’usage des pièges à lumière ultraviolette pour surveiller les risques d’infestation. CICRP)

Plodia interpunctella
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même la solution que l’on préconise en général pour les

musées. Le fait de mélanger les deux spectres pré sente un

réel intérêt au niveau de l’efficacité du système, notam-

ment en termes de rapidité de piégeage. En outre, des

tests menés dans l’industrie ont montré que les insectes

étaient plus sensibles à la lumière verte lorsqu’ils étaient

posés et plus réactifs à la lumière ultra violette quand ils

étaient en vol. Cette différence tiendrait à la structure à

facettes des yeux des insectes. Maintenant, il arrive que

l’on ne puisse pas associer ces deux sources lumineuses.

C’est le cas des ateliers de restauration notamment où l’u-

sage d’une lampe verte fausserait la perception des cou-

leurs. Le restaurateur a besoin d’avoir un contrôle visuel

parfait des œuvres qu’il traite. Dans ce cas, on préférera

une installation à base de lampe UV avec des réflecteurs

correctement orientés.    

Ces appareils nécessitent-ils un entretien ou
une maintenance particulière ?

Si le musée dispose du personnel nécessaire, il peut très

bien faire l’entretien du dispositif lui-même. Cependant,

les musées français confient généralement l’entretien et

les identifications à des prestataires de services spécialisés

qui leur envoient ensuite un rapport détaillé. Cela permet

une bonne traçabilité. L’entretien consiste à changer les

néons des appareils une fois par an, ainsi que les plaques

adhésives quand il y a des relevés à faire pour identifier et

compter les insectes piégés. En général, on effectue ces

relevés tous les mois (4) mais il peut aussi être plus fré-

quent, jusqu’à une fois par semaine en cas de doute ou en

période critique.

Quels retours avez-vous des musées que
vous avez déjà équipés ?

Les réactions sont très positives pour plusieurs raisons.

Jusqu’à maintenant, tout le monde utilisait des pièges à

phéromones. Or, ces systèmes fonctionnent à partir du mo -

ment où l’on a identifié les espèces d’insectes auxquelles on

est confronté. Les pièges lumineux sont beaucoup moins

sélectifs puisqu’ils permettent de capturer une grande va -

riété d’espèces, mâles et femelles confondus, qu’elles soient

nuisibles pour les œuvres patrimoniales ou simplement de

passage dans les lieux. Un piège lumineux participe aussi

au contrôle de l’infestation puisque les insectes piégés sur

la plaque adhésive ne pourront pas se reproduire. 

Le gain de temps que procure ce type d’appareil reste éga-

lement un atout très intéressant pour un musée. Le sys -

tèm e est non destructif pour les insectes ce qui rend l’iden -

tification rapide et relativement facile. Cela permet de

réagir très vite en cas d’infestation et de manière ciblée.

Enfin, en plus de la phase de détection, ces appareils

constituent un moyen de contrôler sur la durée un environ-

nement après un phénomène de ré-infestation. Ainsi, leur

forte attractivité permet par exemple de repérer un défaut

d’étanchéité dans un bâtiment par exemple.

Avec la mondialisation, la circulation des biens culturels et
notamment des objets muséaux s’est largement intensifiée.
Quel impact a eu ce phénomène sur la demande de ce
type d’équipement au niveau des musées ?

Qui dit augmentation de la circulation des œuvres dit

forcé ment accroissement des risques d’infestation. Ainsi,

nous avons en effet eu de nombreuses demandes pour équi-

per des zones de quarantaine ou simplement pour équiper

des réserves dans lesquelles des objets en prêt ou en re -

tour de prêt venaient d’arriver. Les pièges lumineux consti-

tuent le moyen le plus efficace de détecter la présence d’in-

sectes dans les collections et de savoir dans quelle propor-

tion, soit pour procéder à un traitement curatif si néces saire,

soit pour mettre à l’abri les objets sensibles aux insectes dé -

tectés par le piège. Dernièrement, nous avons pu détecter

plusieurs cas de vrillettes et de mites des fourrures signalées

grâce à cette technique. 

Au-delà de leur efficacité, les pièges lumineux séduisent

aussi de plus en plus par leur côté écologique. Jusqu’ici, la

plupart des acteurs du monde muséal recouraient essen-

tiellement à des produits chimiques pour traiter le pro -

blème des infestations. Il faut dire que pendant très long-

temps, les industriels ne s’étaient pas réellement penchés

sur cette question spécifique. L’offre qu’ils proposaient était

donc limitée. Aujourd’hui, les solutions que nous propo-

sons rejoignent parfaitement les préoccupations des con -

servateurs et des restaurateurs. 

Pourquoi avoir fait le choix d’investir
le créneau des musées ?

Tout a commencé avec le projet avant-gardiste du Mu -

séum national d’Histoire naturelle de s’équiper en pièg es

lumineux, sur lequel nous avons beaucoup travaillé et qui

a ouvert la voie à de nombreux musées français.

Bien que nous ayons déjà d’excellentes références dans ce

domaine, le monde des musées n’est pas encore le cœur

de notre activité. Si nous sommes présents sur ce secteur,

c’est donc avant tout par goût personnel mais aussi parce

que nous pensons que notre technologie ne présente que

des avantages et sera généralisée dans un futur proche.

Notre société familiale a toujours été attachée à la notion

de patrimoine. Très modestement, nous avons ainsi un

peu l’impression de participer à la conservation du patri-

moine national en proposant une technologie préventive

et innovante.
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Par ailleurs, il est très intéressant de travailler sur un mar-

ché dans lequel vous sentez que vous faîtes évoluer les

pratiques professionnelles. Nous avons réellement envie de

continuer dans cette voie et notamment à innover pour tou-

tes les satisfactions que cela nous procure tant sur le plan

professionnel qu’humain. Avec les musées, nous avons un

relationnel très différent de nos autres partenaires habituels.

Entretien réalisé par Olivier Soichot

Notes

(1) Comptant 25 ans d’expérience dans la capture écologique des insectes

volants sans produit chimique, la société Abiotec (tél. + 33 1 46 45 49 19 ;

www.abiotec.fr) a notamment équipé les réserves du Muséum National

d’Histoire Naturelle, muséum de La Rochelle, muséum de Tours,

muséum du Havre, Palais de Longchamp, musée de la Musique, musée

de l’Air et de l’Espace, musée de Cluny, Centre Georges Pompidou…

(2) Fohrer, F. L’usage des pièges à lumière ultraviolette pour surveiller les

risques d’infestation, Fiche thématique PDF téléchargeable : ww.cicrp.fr/

docs/pieges-insectes.pdf

(3) Michalski, S. Damage to Museum Objects by Visible Radiation (Light)

and Ultraviolet Radiation (UV), in Lighting in Museums, Galleries and

Historic Houses, Museums Association, UKIC et Group of Designers and

Interpreters for Museums, Londres, 1987, pp. 3-16.

(4) Conformément aux recommandations du CICRP, les relevés peuvent

se faire tous les mois entre mars et septembre, période propice au dévelop -

pement des infestations.
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Caisse simple  
ctp 15mm _climatique_entourage mousse_tableau 

 

© Andr® Chenue S.A. 2005 
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Caisse simple  
ctp 15mm _climatique_entourage mousse_tableau 

 

© Andr® Chenue S.A. 2005 
 

Descriptif de l�emballage : 
 
 
 
Le corps, le fond et le couvercle sont faits en contre plaqu® de 15 mm. 
 
L�assemblage des panneaux est cloué. 
 
L�étanchéité est assurée par la pose, à l�intérieur de la caisse, d�un papier complexe, qui est agrafé 

sur le bois. 
 
La fermeture est faite par des vis. 
 
La caisse est barrée (les barres sont en sapin de 20mm d�épaisseur.) 
 
Poign®es en bois ou en m®tal, en fonction des dimensions de la caisse, sur la tranche de la caisse. 
 
Un joint d�étanchéité est posé entre la caisse et le couvercle. 
 
Le fond de la caisse ainsi que les c¹t®s sont garnis de mousse polyester de 50mm d�épaisseur, suivie

d�une couche de mousse extrudé de 50mm d�épaisseur ; puis par une deuxième épaisseur d�extrudé,

séparé par un  vide d�air de 1cm. Des bandes mousses polyester de 50mm d�épaisseur maintiennent

l��uvre. 
 
Un  couvercle en bois qui est viss® sur le corps de la caisse est garni de mousse polyester de 50mm 
d�épaisseur, d�une couche de mousse extrudé, d�une vide d�air et d�une seconde couche de mousse 
extrud®. 
 
Un passage pour les mains est évidé dans la mousse pour une meilleure préhension de l��uvre. 
 
 
Dans le cadre d��uvres encadrées sous verre, le vide compris entre la surface du verre et le 

couvercle est rempli d�une succession de plaques de mousses polyester adapt®es aux dimensions 
dudit vide 
Le sous-verre est scotch® avec un collant anti-reflet pour éviter toute déchirure de l��uvre si le

verre casse. 
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Communauté d�Agglomération 

Le 15 novembre 2016 

Monsieur Pierre Henry 

Conservateur  

à 

Monsieur Jean-Pierre Dacheux 

Président 

Communauté d�Agglomération 

Suite au projet d�ouverture d�une réserve commune aux établissements culturels dont nous 

avons la gestion, un recensement et un état des lieux ont été faits. Je vous ferai parvenir des 

documents photographiques sur leurs actuelles conditions de conservation.  

Les besoins pour les �uvres pressenties à être mises dans cette réserve de 2100 m² (hors 

espace d�exposition) sont les suivantes : 

- Sculptures :

200 bustes de personnalités locales ou nationales doivent être conservés dans de meilleures 

conditions. Ils mesurent en moyenne 80 x 40 x 50 cm. 

20 grands formats de personnages ou groupes mesurent 220 cm de haut. La 1E  moitié concerne des 

personnages en pied. La 2e moitié, des groupes qui font au maximum 150 x 90 cm pour la base. 

- Peintures :

350 tableaux de petits et moyens formats (de 30 x 40 cm à 80 x 120 cm). 

30 tableaux  d�un format maximum de 200 x 300 cm. 

- Arts graphiques :

20.000 estampes et 4.000 dessins 

Les dessins sont conditionnés dans des boites de conservation dont le format n�excède pas 60 x 80 

cm. Ils sont 10 par boîte avec marie-louise et papier neutre.

Il reste à conditionner les estampes et à prévoir prochainement. Pour le moment, elles sont dans des

cartons à dessin.
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- Objets d�art :

Une collection de  600 pièces d�argenterie de toute nature : Pots à oille, séries de couverts, assiettes 

en argent, 3 surtouts de table (le plus grand : 95x60x50 cm), chandeliers et candélabres. 

Pour le mobilier, nous comptons 20 commodes (avec marbre), 10 consoles (avec marbre) et 10 

armoires à deux corps (230 x 100 x 70 cm pour la plus imposante). 

30 tapisseries sont sur rouleaux. 20 sur une longueur de 450 cm, 5 de 550 cm et 5 de 700 cm. 

- Histoire naturelle :

200 oiseaux naturalisés doivent également être mis en réserve. La collection est très diversifiée avec 

une collection allant de petits oiseaux européens aux grands rapaces américains. 

- Archéologie :

10.000 tessons en terre cuite doivent être conditionnés et mis en réserve. 

Enfin, nous allons profiter de l'ouverture de cette réserve pour y déposer cinq �uvres 

provenant du salon de l'hôtel particulier appartenant à la communauté d'agglomération, pendant la 

durée de sa restauration.  

Le mobilier de stockage, le conditionnement et matériel devra être adapté à tous ces types 

d��uvres. Que ce soit pour leur préservation ou leur manipulation. 

Le régisseur du centre devra nous donner les meilleures préconisations quant à la 

conservation, au mode de stockage et au déplacement de ces collections disparates. 
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I. Caract®ristiques de l'exposition 

 

 

T®l®copie : 

T®l®copie : 

T®l®copie : 

· Titre de l'exposition : 

 

· Lieu pr®vu pour l'exposition : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :     

 

· Organisme b®n®ficiaire de l'exposition : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :     

 

· Statut juridique de l'organisme b®n®ficiaire : 

Service de l'Etat (pr®ciser) : 

Collectivit® (pr®ciser) : 

£tablissement public (pr®ciser) : 

£tablissement priv® (pr®ciser) : 

 

· Responsable scientifique de l'exposition : 

Nom : 

Fonction : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :     
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· Organisme qui assure le financement de l'exposition : 

Nom : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :     T®l®copie : 

 

· Dates de l'exposition : 

Inauguration le : 

Fermeture le :  

Date présumée du départ des �uvres : 

Date présumée du retour des �uvres : 

 

· Transport : 

Nom du transporteur sp®cialis® : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :     T®l®copie : 
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II. Renseignements techniques sur les salles d'exposition et les mesures de s®curit®. 

 

Les organisateurs doivent dans toute la mesure du possible joindre ¨ ce questionnaire un 

plan de l'®tablissement et des salles d'exposition. 

 

· £tablissement :  

Nom : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :     T®l®copie : 

 

· Type de construction (bois, pierre, b®ton, ciment, autre) : 

 

· Date de construction : 

 

· Description des activit®s autres que les expositions se tenant dans le b©timent : 

 

 

 

 

 

·! Accr®ditation par une autorit® officielle nationale : 

 

 

Dans le cas o½ il n'est pas fait appel ¨ une entreprise sp®cialis®e, pr®cisez le mode de 

transport envisag® : 

Nom de l'accompagnateur : 

Fonction : 

Adresse : 

Code postal : 

Pays : 

T®l®phone :      T®l®copie : 
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· Quel est le mode habituel d'accrochage pour les �uvres encadrées ?  

 

 

 

· Pouvez-vous fournir des barri¯res de protection pour les tableaux et sculptures expos®s ? 

 

 

 

 

· A quelle fr®quence v®rifiez-vous ou comptez-vous chaque objet dans une exposition ? 

 

 

 

 

· £tablissez-vous des documents relatifs aux mouvements internes et nouveaux 

emplacements des objets emprunt®s ? 

 

 

 

 
· Quelles sont les m®thodes employ®es pour filtrer l'acc¯s aux r®serves ?  

 

 

 

·  Quelles sont les personnes habilitées à signer les mouvements d'�uvres et les sorties du

b©timent ? 
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Manutention et emballage 

 
 

! Avez-vous du personnel spécialisé pour la manutention et l�emballage des �uvres

d�art et, dans l�affirmative, de combien de personnes disposez-vous ?  

 
 
 
! Sinon, qui r®alise ces op®rations ? 
 
 
 
! Y a t-il un espace r®serv® aux emballages ? 
 
 
 
· Les conditions climatiques sont-elles les m°mes que dans les salles ? 
 
 
 
! Y a t-il les mêmes moyens de protection contre le vol et l�incendie ? 
 
 
 
! Disposez-vous parmi votre personnel d�un restaurateur spécialisé dans l�examen et la

restauration des �uvres d�art ?  

 
 
 
! Y a t-il un quai de chargement ? 
 
 
 
! Y a t-il un monte-charge ? 
 
 
 
! Quelle est la taille maximale des objets / caisses pouvant entrer dans les salles ?  
 
 
 
! O½ stockez-vous les caisses vides ?  
 
 
 
! L�endroit où sont stockées les caisses est-il climatis® et ¨ hygrom®trie contr¹l®e ? 
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Protection incendie 
 
 

! Indiquer le type et la marque des : 
 
! d®tecteurs de fum®es :  
 
- dans les salles : 
 
- dans les r®serves : 
 
! détecteurs d�incendie :  
 
- dans les salles : 
 
- dans les r®serves : 
 
! alarmes incendies :  
 
- dans les salles : 
 
- dans les r®serves : 
 
 
! Votre alarme incendie est-elle directement reli®e : 
 
- ¨ une caserne de pompiers proche ? 
 
- ¨ un poste de contr¹le sur place ? 
 
- ¨ une entreprise r®put®e sp®cialis®e en s®curit® ? 
 
 
! Disposez-vous d�extincteurs automatiques ? 
 
- dans les salles :    De quel type : 

- dans les r®serves :    De quel type : 

 
 
! Disposez-vous d�extincteurs portables ? 

- dans les salles :    quel mod¯le : 
  Combien ? 

- dans les r®serves :    quel mod¯le : 
  Combien ? 
 
 
! Votre personnel conna´t-il les consignes incendie et ma´trise t-il l�utilisation des

extincteurs ? 
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Conditions d�environnement 
 
 
! A quel mode d�éclairage (fluorescent, incandescent, naturel) est-il fait appel ? 
 
- dans les salles d�exposition : 

- dans les r®serves : 

 
! Les rayons ultra-violets sont-ils filtr®s ? 
 
- dans les salles : 

- dans les r®serves : 

 
! En cas de besoin, pouvez vous contrôler l�intensité des lumières ?  
 
! De quelle marge disposez-vous ? 
 
! R®duisez-vous la lumi¯re aux heures de fermeture ? 
 
! Disposez-vous d�un luxmètre ?   d�un radiomètre UV ? 
 
! Comment v®rifiez-vous le taux d�humidité ? pr®cisez le mode ou la m®thode 
d�humidification : 
 
- dans les salles : 

- dans les r®serves : 

 
! Votre dispositif de contr¹le atmosph®rique est-il op®rationnel 24 h / 24 ? 
 
! Donne-il le taux moyen d�hygrométrie le jour ? 
 
- dans les salles : 

- dans les r®serves : 

 
! Donne-il le pourcentage d�humidité la nuit ? 
 
- dans les salles : 

- dans les r®serves : 

 
! Quel est le pourcentage de fluctuation du taux d�hygrométrie sur la période de 24 h ? 
 
 
! A quel moment de l�année est-il le plus difficile de maintenir ces conditions ?  
 
! Surveillez-vous régulièrement la température et l�humidité relative ? 
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! Pouvez-vous fournir des fiches de contr¹le hygrom®triques sur une période d�une

année ou d�autres preuves de vos moyens de contrôle ? 
 
 
 

Sécurité des salles d�exposition 
 
 
! Comment les salles d�exposition sont-elles surveill®es ? 
 
 
! Employez-vous des gardiens ¨ temps complet ? 
 
 
! Y a t-il un gardien ¨ chacune des entrées du bâtiment aux heures d�ouverture ? 
 
 
! Y a t-il des gardiens sur place 24h / 24 ? 
 
 
! A quelle fr®quence y a t-il des rondes aux heures de fermeture ? 
 
 
! Comment l�accès du bâtiment est-il contr¹l® pendant les heures de fermeture ? 
 
 
! Quel syst¯me de s®curit® est mis en place ? 
 
- dans les salles : 
 
- dans les r®serves : 
 
- Sur toutes les ouvertures extérieures, y compris fenêtres, toits, conduits d�air : 
 
 
! Le syst¯me est-il reli® directement :  
 
- au poste de police le plus proche : 
 
- ¨ un poste central sur place : 
 
- ¨ une entreprise reconnue, sp®cialis®e dans la s®curit® : 
 
 
 
! Avez-vous des proc®dures ®crites concernant  le syst¯me de s®curit® ? 
 
 
! L�accès aux salles est-il limité aux personnels compétents pendant l�installation et le 
démontage de l�exposition ? 

Page  : 171/218



 

 
 
 Comment les lieux sont-ils fermés ou mis sous sécurité quand il n�y a pas de

personnel ? 
 
 
! Disposez vous de vitrines sûres et fermant à clé pour les livres, objets� ? 
 
 
! Pouvez-vous adapter des alarmes sur les vitrines si n®cessaires ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Signature : 
 
Titre :  
 
Date :  
 

Par signature du présent document, l�emprunteur s�engage à observer les conditions de prêt 

des mus®es nationaux incluses dans le protocole de pr°t joint ¨ ce document. 
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CONVENTION  

DE PRÊT D'EXPOSITION

ENTRE : Le Pays d�art et d�histoire de la vallée d�Abondance, domicilié à la Communauté 
de communes de la vallée d�Abondance (2CVA), Les Granges � 74360 Abondance, 
représentée par son Président, Monsieur Gérard COLOMER, 

d'une part 

ET 

représenté(e) par 

dénommé ci-après l'emprunteur, 

d'autre part, 

IL EST CONVENU CE QUI SUIT : 

Article 1er - Objet 

Dans le cadre de ses activités de valorisation des patrimoines, la 2CVA, par le biais de 
son service «Pays d�art et d�histoire» met à la disposition de l'emprunteur l'exposition 
suivante : 

dont le descriptif est joint à la présente convention. 

Article 2 - Durée de la prestation 

Le prêt sera réalisé du   au 
Ces dates comprennent l'enlèvement et le retour de l'exposition à la 2CVA. 

Article 3 - Coût du service 

Le prêt est assuré à titre gratuit. 

Article 4 � Transport 

Le transport est à la charge de l'emprunteur qui devra enlever, puis restituer l'exposition 
aux dates figurant à l'article 2. L'emprunteur devra utiliser un véhicule adapté et couvert. 
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L'emprunteur est invité à prévoir deux personnes pour charger et décharger l'exposition, 
lorsque celle-ci est volumineuse. 

Article 5 - Déroulement de l'exposition 

L'emprunteur effectuera à ses risques la pose et la dépose de l'exposition qui se tiendra : 

- du                 au 

- dans (préciser le lieu et la commune de présentation) 

Si l'exposition est accompagnée d'une caisse de livres, ceux-ci peuvent être prêtés sauf 
cas particulier des livres rares. Ils sont restitués dans leur totalité avec l'exposition. 

Si l'exposition est accompagnée d'une vidéocassette ou d'un DVD, ils peuvent être 
visionnés dans les locaux de l'exposition. 

Si l'exposition est accompagnée de documents sonores, l'emprunteur doit 
impérativement demander à la SACEM (Société des auteurs compositeurs éditeurs de 
musique) l'autorisation de les diffuser et acquitter les droits correspondants. La 2CVA 
dégage sa responsabilité en cas d'infraction à ces règles. 

En cas de perte ou de détérioration de tout ou partie des éléments de l'exposition, la 
2CVA en demandera le remboursement à l'emprunteur. 

Article 6 � Modification de l�exposition 

Toute modification du contenu ou de la destination de l�exposition devra faire l�objet d�un 
accord préalable de la 2CVA. 

Article 7 - Communication et publicité 

Les frais de communication seront à la charge du preneur. Si besoin, le Pays d�art et 
d�histoire de la vallée d�Abondance mettra à disposition les éléments iconographiques 
nécessaires. Tous les outils de communication (affiches, dépliants, tracts...) et annonces 
par voie de presse (écrite et audiovisuelle) devront mentionner obligatoirement le 
partenariat avec le Pays d�art et d�histoire de la vallée d�Abondance par la mention 
suivante « Exposition mise à disposition par la communauté de communes de la vallée 
d�Abondance (Pays d�art et d�histoire) ». 

Article 8 � Photographie et reproduction 

Sauf autorisation expresse de la 2CVA, toute reproduction du matériel de l�exposition est 
strictement interdite. 

Article 9 � Assurances 

L'emprunteur devra faire figurer dans son assurance « dommages aux biens » les objets 
qui lui sont prêtés ou souscrire un contrat d'assurance « tous risques expositions ». Une 
attestation d'assurance devra obligatoirement être fournie à la 2CVA lors du retour des 2 
exemplaires de la convention signée par l'emprunteur. La valeur d'assurance figure sur le 
descriptif de l'exposition. La non-présentation de cette attestation annulera le prêt. La 
couverture débute lors de l�enlèvement du matériel sur son site de stockage et se 
terminera lors de la restitution du dit matériel en ce même lieu. Un état des lieux sera 
effectué lors de la prise en charge et de la restitution. 
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Article 10 � Pertes et détériorations 

L�emprunteur informera le Pays d�art et d�histoire de tout élément manquant ou 
dégradation. Il l�informera de la même façon de tout dommage partiel ou total subi par le 
matériel au cours de sa mise à disposition. Les remises en état des dommages constatés 
au cours de la période de location seront à la charge de l�emprunteur. 

Article 11 - Dénonciation et litige 

La présente convention peut être dénoncée par l'une ou l'autre partie, avec un préavis de 
2 semaines. La durée du préavis peut être réduite en cas de force majeure. En cas de 
litige portant sur l'interprétation ou l'application de la présente convention, les parties 
conviennent de s'en remettre à l'appréciation de la juridiction compétente, mais 
seulement après épuisement des voies amiables. 

 Fait à Abondance, le  

 
      L'emprunteur,    

NOM, prénom et qualité 

 

 

 

Le Président de la 2CVA           
Gérard COLOMER 
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PRESENTATION GENERALE

Au c�ur de la Ville, tout près du parc Jean-Baptiste Lebas, la Gare Saint Sauveur a été réhabilitée en

2009 par la Ville de Lille, en lieu culturel et de loisirs.

Comme son nom l�indique notre lieu est une ancienne gare de marchandises créée en 1861 par décret

impérial. La gare Fives-Saint-Sauveur devait initialement devenir la gare principale de Lille, mais son

emplacement, qui paraissait à l�époque relativement excentré par rapport au centre historique, va

conduire à en faire une gare de marchandises. La gare arrête ses activités en 2001 et la Sernam cesse

définitivement de l�exploiter en décembre 2003.

Se pose alors la question de la reconversion de l�espace de 20 hectares que cette ancienne gare occupe.

La Ville s�est alors intéressée à cet édifice, selon une politique de mise en valeur d�une culture

industrielle ; garder une mémoire patrimoniale et réunir artistes et habitants fut l�enjeu de ce projet.

C�est le service de la maîtrise d�ouvrage et de conduite d�opérations de la Ville avec l�aide de l'agence

Franklin Azzi Architecture qui a su réaménager l'ensemble tout en respectant l'esthétique du bâtiment

et en bouleversant son usage.

La Gare Saint-Sauveur devient ainsi en 2009 un lieu culturel unique et d�un nouveau genre qui cultive la

polyvalence et l'accessibilité.

Dès l�entrée, dans la cour, des marquages au sol servent à jouer à la marelle ou au football. Les marches

d�accès à la terrasse font office de gradins pour les manifestations extérieures.

La Halle A, bâtiment datant du XIXe siècle, héberge désormais une brasserie et une salle de cinéma. Le

mobilier y est volontairement «low-tech» : confortable, simple et économique.

L�autre bâtiment, la Halle B, est issue d�une reconstruction des années 1920 et a été reconvertie en

espace d�expositions et d�organisation d�événements.

Chaque année, à partir de l�automne et jusqu�à la fin de l�hiver, la programmation  est gérée par la Ville

de Lille. Des concerts, des projections, des conférences-débats, du théâtre, des journées d�étude sont

programmées. En parallèle à une ouverture publique classique, le lieu peut-être mis à disposition pour

des événements privés.

Pendant la période printemps-été, la programmation culturelle est coordonnée par l�association

lille3000 en lien avec de nombreuses associations lilloises. Des expositions d'art contemporain y sont

organisées, des concerts, des séances de cinéma et des week end thématiques...

 Tous ces éléments réunis font toute l�originalité de la Gare Saint Sauveur : un lieu convivial unique en

son genre,  une programmation généreuse et éclectique à partager en famille ou entre amis.
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INFORMATIONS PRATIQUES

METRO LIGNE 2

ARRET  LILLE GRAND PALAIS

SORTIE 2A

LILLE-GRAND PALAIS

LILLE-CENTRE

17 BOULEVARD JB LEBAS LILLE

FACE AU PARC

AUX GRILLES ROUGES

03.20.52.10.39

garesaintsauveur@mairie-

lille.fr

http://www.mairie-lille.fr

DU MERCREDI AU JEUDI

DE 11H30  A 23H

VENDREDI ET SAMEDI

DE 11H30  A 1H

DIMANCHE 11H30 A 21H

GARE SAINT SAUVEUR

GARE SAINT SAUVEUR

ACCESSIBLE AUX

PERSONNES  A

MOBILITE REDUITE

2 ZONES DE LIVRAISONS

LIVRAISON HALLE A / ENTREE PAR LA

RUE CAMILLE GUERIN

LIVRAISON HALLE B / ENTREE PAR LE

BD JEAN BAPTISTE LEBAS
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LA HALLE A

La Halle A, bâtiment du XIXème, présente un double intérêt patrimonial : elle témoigne de la première gare

Fives-St-Sauveur et présente un beau modèle de halle industrielle, notamment avec une charpente

métallique, un claustra en bois, des murs de brique et un sol pavé.

La Halle A constitue le c�ur de la Gare Saint Sauveur : lieu d�accueil du public, lieu de convivialité de

restauration, c�est aussi un espace modulable qui se veut polyvalent. On y trouve un espace accueil et

billetterie, des sanitaires publics, un espace restauration et bar, une cuisine, un lieu de stockage non

technique, un espace de projection et de spectacles (avec 2  loges, scène, régie et sanitaires).

Ø La superficie de la Halle A est de 1000 m² environ se divisant en 2 parties principales, le bar et le

cinéma :

- 320m² pour le bar

- 365m² pour le cinéma

Ø Accueil

- Surface de 35 m² environ

- Destination : espace d�accueil du public, billetterie

Ø Bar restaurant

- Exigences fonctionnelles particulières : cet espace est un lieu polyvalent pouvant être, en fonction des

événements programmés, à usage exclusif bar, restaurant, concert ou clubbing.

- éclairage : éclairage naturel et éclairage tubes fluorescents sur 4 circuits sur l�ensemble de la surface

(installation réalisée par l�agence d�architecture Franklin Azzi )

- acoustique : non

- revêtement de sol : pavés

- revêtement mural : bardage bois , briques et ardoises

- chauffage : oui

- informatique : connectiques RJ45 disponibles reliées sur baie de brassage

- téléphonie : oui

- Matériel :  96 chaises et 16 tables

Ø Sanitaires publics

- Surface de 80m² environ, deux parties femmes et hommes, accessibles aux personnes à mobilités

réduites

Ø Vestiaire réservé au public

- Surface de 20 m² environ

Ø Cuisine

- Surface de 56 m² environ et un lieu de stockage/réserve bar  de 16m2

Ø Cinéma

- Surface de 365m² avec 178 places en gradin, plateau au sol de 200 m² (moquette).

- Equipement :  un écran de projection, un vidéoprojecteur, un lecteur Blue-Ray, un PC, 2 micro HF, 2

filaires, un système son et un jeu de lumière scénique.
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- Eclairage salle: Tubes fluorescents en latéral, 6 boules incandescentes à variation, 2 quartz donnant sur

l�écran.

- Eclairage scénique :  6 pars 64 et 6 Rima 300 
- Acoustique : isolation phonique.

Halle A   Halle A /Salle du bar-restaurant

Halle A /Cinéma  Halle A /Soirée concert

Soirée (Halle A)

3) La Halle B Halle A/Soirée privéeHalle A/ Soirée privée
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LA HALLE B

La Halle B est issue de la reconstruction de 1920-1930. Elle offre une belle opportunité par ses dimensions,

ses espaces. La toiture est composée de deux coques moulées, évoquant deux bateaux retournés. Les

traces du coffrage bois sur le béton témoignent du coulage sur place. Au sol, une ligne de chemin de fer

matérialise les trains qui passaient à l�intérieur de la Halle B, quai de marchandises couvert.

Cette halle est un espace polyvalent permettant d�accueillir des expositions, des installations, des

évènements d�entreprises, des braderies�

L�espace se répartit de part et d�autre de la partie administrative, permettant ainsi d�utiliser les espaces en

totalité ou en partie.

L'ensemble du bâtiment est brut.

Ø La superficie de la Halle B  est de 5000 m² environ se divisant en plusieurs parties :

- Partie droite / exposition :

1 539 m² + chemin de fer inexploitable (309 m²)

- Partie gauche / Events :

1 474m² + chemin de fer inexploitable (256 m²)

- Un ensemble de pièces passantes /Hôtel Europa :

250 m² pour l�ensemble

- Un couloir centrale de circulation :

478 m²

- Un îlot central pour la partie administrative :

1000m2 environ sur 2 étages

- Des sanitaires:

3 toilettes homme + 5 urinoirs � 6 toilettes femme + 3 bacs lavage mains communs + 2 toilettes PMR (1F,

1H) avec lavabo

Ø Informations techniques Halle B partie Events et Exposition:

- éclairage : éclairage naturel et éclairage de service type fluorescent sur ensemble des surfaces

- acoustique : non

- revêtement de sol : sol en béton nettoyé

- revêtement mural : béton

- chauffage : non

- informatique : reprise installation existante connectiques RJ45 disponibles reliées sur baie de brassage.

- téléphonie : oui
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Entrée Halle B (extérieur)   Entrée Halle B (Intérieur)

Halle B couloir d�accès partie Event (gauche)

Halle B couloir d�accès partie Event (gauche)  Halle B couloir d�accès partie Expo (droite)

Halle B partie exposition                 Halle B partie Event
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 Exposition Nainportekoi Halle B  (partie Event)  Exposition Fallas (couloir central)

Salon du massage (partie event) Salon du massage  (partie event)

Exposition Dancing Machine  (partie expo) Exposition  « Soyez les bienvenus » Art point M (partie expo)
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Convention d�entreprise (partie Expo) Convention d�entreprise (partie expo)

Evénement d�entreprise (partie expo) Evénement d�entreprise (partie expo)

Entrée Halle B soirée privée Entrée Halle B soiréeprivée
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Terrasse

Terrasse

Cinestival (esplanade)

ESPACE EXTERIEUR

L�extérieur de la Gare Saint Sauveur propose

plusieurs espaces :

L�esplanade qui sert de terrain de jeux pour

les enfants, peut être aménagée au besoin

pour recevoir différents événements comme

du cinéma de plein air, des tournois sportifs,

des chapiteaux�

La terrasse, la plus grande de Lille, permet

de faire une pause pour déjeuner ou boire

un verre. L�été, elle accueille une scène et

des concerts sont proposés tous les week

end.

Ø Esplanade :
Un espace bitumé de 1 200m2

Ø Terrasse :
Un espace de 900m2 (350m2 sur l�avant de

la Halle A et 550m2 sur le côté)
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ESPACE ADMINISTRATIF

Le bâtiment comporte une partie administrative répartie sur 2 niveaux dans la halle B. Réservée au

personnel permanent de la Gare Saint Sauveur et mise à disposition des différentes structures

organisatrices d�événement en ces lieux, cet espace est composé de :

- 2 bureaux au rez-de-chaussée

- 5 réserves techniques au rez-de-chaussée

- 1 grand bureau à l�étage

- Une salle de catering/salle de réunion à l�étage

- 2 loges pour l�accueil des artistes à l�étage

- 1 cuisine avec four électrique, plaques électriques, 1 lave vaisselle, 1 frigo

- 2 locaux techniques

Cet espace, sous alarme, recueille toutes les normes de sécurité et d�hygiène requises.

Son accès peut se faire aussi bien par l�avant que par l�arrière du bâtiment.

ELECTRICITE

Ø Halle A :
La Halle A dispose de 5 armoires électriques 125 A composées de 6 circuits 16A, 1x32A et 1x63A.

Les coffrets électriques sont disposés de la manière suivante :

- 1 dans le Bar

- 1 dans la régie cinéma

- 1 sur la mezzanine du bar/restaurant menant à la régie cinéma

- 1 Balcon cinéma

- 1 sur le plateau  cinéma

Ø Halle B :
Chaque plateau (partie exposition et partie Events) dispose de rails d�éclairage de service (tubes fluos)

installés de manière longitudinale.

La Halle B dispose de  4 tableaux électriques 160A composés de 6 circuits 16A, 2x32A et 1x63A.

Les tableaux sont disposés de la manière suivante :

- 2 coté exposition

- 2 coté Event

Ø Esplanade :

- L�esplanade dispose d�1 coffret 400A composé d�1 prise 125 A, d�1 prise 32 A et d�1 prise 16A.

- A l�arrière du tableau, on trouve  des connectiques RJ45. Possibilité de branchements sur jeu de barres

pour recevoir 400A à la source.

Ø Arrière Halle A :

- 1 Coffret 250 A à proximité du transformateur avec une prise 250 A, 1 prise 125 A, 1 prise 63 A et 1

prise 32 A.
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MATERIEL

La Gare Saint Sauveur dispose d�équipements scénographiques mis à disposition selon les besoins et les

conventions établies :

Ø Cimaises (autoportantes)

Ø Points d�accroches

Ø Praticables

Ø Echafaudages et échelles sécurisées

Ø Outillages divers et matériel électrique

Ø 50 pars 56

Ø 50 pars 16

Ø 50 minis découpes

Ø Passages de câbles

Ø Barrières Vauban

Ø 10 pars led

Ø Câbles électriques 16A et 32A

Ø Embases lourdes

Ø Pont aluminium  triangle 3m

Ø Mini cubes DMX

Ø Boitier de distribution 32A

CHAUFFAGE

Halle A : Pompe à chaleur réversible permettant de chauffer ou de climatiser le cinéma et la

bar/restaurant.

Halle B : Les parties Event et exposition ne sont pas chauffées. La partie administrative, dispose du

chauffage central gaz.

SECURITE

La ville de Lille assure un gardiennage permanent du site, y compris pendant les manifestations. Le

gardiennage a uniquement pour objet la prévention de l�incendie et la permanence du poste de

commandement conformément à la réglementation des établissements recevant du public de 1ere

catégorie.

Sécurité du bâtiment

La Gare Saint Sauveur a fait l�objet d�un avis favorable à la dernière commission départementale de

sécurité ( mars 2011).

La Gare Saint Sauveur bénéficie d�un Système de Sécurité Incendie (SSI) de catégorie A, avec Centralisateur

de Mise en Sécurité Incendie (CMSI) ainsi que d�un système d�alarme anti-intrusion avec détecteurs de
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mouvements aussi bien dans la Halle B que dans le cinéma et le bar/restaurant. Le système de détection de

mouvement contrôlé par la centrale d�alarme permet d�isoler  indépendamment les espaces.

Sécurité du public :

Pendant les mises à disposition de la Gare Saint Sauveur, le personnel de sécurité est à la charge de

l�organisateur. Il a vocation à assurer la sécurité du public et la prévention incendie. Il doit être à même

d�utiliser les systèmes de lutte contre l�incendie.  Il doit au minimum être titulaire du SIAPP1.

Poste de Commandement :

Pour assurer la sécurité du public et des �uvres, la Gare Saint Sauveur bénéficie d�un PC sécurité tenu au

minimum par un agent  SSIAP 1, 24h/24 et 7j/7.

Bureau PC sécurité   Bureau PC sécurité

Responsabilité/Assurance :

L'occupant souscrira toutes les polices d'assurance nécessaires pour garantir ses biens, son personnel, le

matériel technique ou autre lui appartenant ou étant mis à sa disposition. Il assurera le recours de tiers et

sa responsabilité civile pour tous accidents et dommages pouvant découler de ses activités tant vis-à-vis de

la Ville que des tiers, notamment dans le cadre de l'organisation de manifestations culturelles, de l'accueil

du public ou de personnes fréquentant les lieux en quelque qualité que ce soit.

Aucun recours en responsabilité ne pourra être exercé contre la Ville en cas de préjudice subi.

Si l'occupant garnit les lieux loués d�objets mobiliers et de marchandises, ceux-ci resteront sous son entière

responsabilité. Il en garantira en outre la bonne conformité avec les règles de sécurité et d�accueil du

public.

Une attestation justifiant des assurances souscrites et du paiement des primes correspondantes sera

produite obligatoirement et préalablement à l�utilisation des locaux.
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DISPOSITIONS OPERATIONNELLES ET FINANCIERES

La Ville de Lille met à disposition d�organismes certains espaces intérieurs et extérieurs selon la

grille tarifaire suivante, conformément à la Délibération n°14/738 adoptée en Conseil municipal

du 15 décembre 2014 :

Les événements portés par des associations à caractère humanitaire et caritatif peuvent

bénéficier d�une mise à disposition gracieuse. Les frais de dossier s�appliquent.

Lorsque la mise à disposition des espaces s�inscrit dans le cadre d�un partenariat culturel et

artistique (résidence artistique) inclus dans la programmation de l�équipements culturel, elle peut

faire l�objet d�une valorisation.

Les frais de dossier s�appliquent systématiquement selon les tarifs ci-dessous.

Halle A salle de projection et brasserie:
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 125�.

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

1250� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

2250� + 100� de frais de dossier.

Halle A salle de projection uniquement:
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 80�.

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

800� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

1800� + 100� de frais de dossier.

Halle A Brasserie uniquement :
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 50�.

Frais de dossier 55�
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Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

500� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

1500� + 100� de frais de dossier.

Halle B Partie droite 1500m2:
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 330�.

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

1500� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

2750� + 100� de frais de dossier.

Halle B Partie gauche 1400m2:
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 310�.

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

1500� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

2750� + 100� de frais de dossier.

Hôtel Europa 250m2 :
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 55�.

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

500� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

750� + 100� de frais de dossier.
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Esplanade 1300m2 :
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération + forfait participation charges de 290�.

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

1100� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

1650� + 100� de frais de dossier.

Terrain Halle C :
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

Exonération

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

750� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

1500� + 100� de frais de dossier.

Terrain Halle C à usage de parking:
Occupation temporaire associations lilloises, Lommoises, Hellemmoises :

100�

Frais de dossier 55�

Occupation temporaire autre association, institution publique et établissement public :

250� + 100� de frais de dossier.

Occupation temporaire autre demandeur :

500� + 100� de frais de dossier.

Suppléments
Frais techniques :

Des frais techniques peuvent être facturer en fonction des besoins du demandeur et incluent le

nettoyage, la sécurité. Ils peuvent s�élever de 50 à 3500�.

Dégressivité :

Réduction applicable dès la 2
ème

 journée �10%

Réduction applicable dès la 3
ème

 journée � 20%
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Réduction applicable dès la 4
ème

 et la 5
ème

 journée �40%

Réduction applicable dès la 6
ème

 journée et au delà �50%

Montage et démontage par jour :

50% du tarif journalier initial

Facturation complémentaire en cas de dépassement des horaires de mise à disposition :

Facturation imposée en cas de dépassement du temps conventionné à hauteur d�une demi-

journée du tarif initial.

CONTACTS

Tél : 03.20.52.10.39

Mail : garesaintsauveur@mairie-lille.fr

Equipe
Jean Luc Hoet - Coordinateur Général

jlhoet@mairie-lille.fr

06 09 63 65 79

Erwan Villain � Régisseur Général

evillain@mairie-lille.fr

06 72 08 50 36

Elise De Abreu � Administration Production Communication

edeabreu@mairie-lille.fr

06 24 27 57 28

 Michael Lejeune -  Responsable Sécurité

 06.14.44.44.04 ou 03.20.52.38.61

milejeune@mairie-lille.fr

Restauration
Le Bistrot de St So

Programmation : Vanhonacker Ludwig

0607825240

Devis restauration, cocktail, prestation bar :

Contact.lestso@gmail.com
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Source : Patrick NAGGIAR, consultant

LISTE DE COLISAGE / PACKING LIST

EXPORTATEUR / Exporter NO EORI : FR SIRET N° de colisage
Packing list no

Nombre de pages :

Number of sheets :

Date colisage
Date of packing list

DESTINATAIRE / Consignee ACHETEUR / Buyer Autres références / other ref

N° FACTURE / Invoice n°

Marques d expédition
shipping marks

Nombre, nature des colis ,
designation des
marchandises numbers,

kind of packages

POIDS BRUT
Gross Weight

CUBAGE
Cubing

TOTAL / Total

OBSERVATIONS / Observations LIEU D ETABLISSEMENT
Place of issue

NOM / Name

TÉL. / TEL

SIGNATURE / Signature

P. / Ext.

Document n° 65

Page  : 196/218



CONTRAT DE PRæT

I. G�N�RALIT�S

I.1! ! LÕemprunteur ne pourra en aucun cas faire usage des Ïuvres dÕart qui 
lui ont �t� conÞ�es dans un autre but que lÕexposition ayant fait objet de la 
demande.

I.2! Quand lÕobjet du pr�t se rapporte � des Ïuvres graphiques ou � des 
photographies, le co�t de lÕencadrement de celles-ci, fourni par le Mus�e des 
Beaux-Arts de Caen, sera imput� � lÕemprunteur.

I.3! Les demandes de pr�t doivent parvenir au Mus�e des Beaux-Arts de Caen au 
moins six mois avant lÕouverture de lÕexposition.

II. ASSURANCE

II.1! Durant leur transport, aller et retour, ,et pour toute la dur�e du pr�t, s�jours 
et transports interm�diaires compris, les Ïuvres sont assur�es par 
l'emprunteur, � ses frais exclusifs, selon la valeur agr��e Þx�e par le Mus�e 
des Beaux-Arts de Caen.

II.2! L'assurance doit comporter obligatoirement les clauses suivantes :

! - clou � clou ;
! - contre tous risques, de dommage mat�riel ou pertes, y compris ceux dus � 

la force majeure ou imputables � la faute de tiers ;
! - en euros ;
! - sans franchise ;
! - couvrant le risque de d�pr�ciation ;
! - avec clause de non recours contre les transporteurs, emballeurs, d�tenteurs 

ou gardiens de la chose, emballeurs, pr�teurs ou conservateurs et pr�pos�s 
du pr�teur ;

! - avec mention expresse du caract�re inali�nable des Ïuvres des collections 
publiques fran�aises et donc exclusion de toute clause de d�laissement.

! Si apr�s un sinistre ou un vol, l'Ïuvre est retrouv�e, il est entendu que le 
Mus�e des Beaux-Arts de Caen r�cup�rera l'Ïuvre et versera en contrepartie 
aux assureurs le montant r�gl� au titre du sinistre en tenant compte de l'�tat 
de conservation de l'Ïuvre ;
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! ! - couvrant les risques de tremblement de terre, de catastrophe 
naturelle et/ou de ph�nom�nes climatiques (cyclones, tornadesÉ), d'�meute, 
de gr�ve et de terrorisme pendant le transport et l'exposition ;

! - couvrant les risques de guerre concernant les transits/transports par air et 
outre-mer conform�ment aux clauses de guerre constitu�e (Inst. Clauses 
258/259).

II.3! Les polices d'assurances, traduites en fran�ais, devront parvenir au Mus�e des 
Beaux-Arts de Caen au moins 2 semaines avant l'enl�vement de l'Ïuvre. Au 
cas o� elles comporteraient des clauses inacceptables, le Mus�e des Beaux-
Arts de Caen pourra recourir � l'assureur de son choix, et ce aux frais 
exclusifs de l'emprunteur.

II.4! Au cas o� il y aurait d�valuation de la monnaie dans laquelle lÕassurance est 
libell�e, le pr�teur se r�serve le droit de revoir lÕestimation et de lÕadapter au 
nouveau taux. Cette adaptation sera acquise de plein droit durant le terme 
allant de la constatation de toute d�gradation ou perte jusquÕau 
d�dommagement.

II.5! LÕemprunteur est tenu dÕindemniser le Mus�e des Beaux-Arts de Caen pour 
tous les dommages que, m�me par cas fortuit, viendraient � subir les Ïuvres 
qui lui sont conÞ�es. En cas de dommages, les d�g�ts seront constat�s et 
estim�s par le Mus�e des Beaux-arts de Caen, ou par un expert d�sign� par 
lui. LÕemprunteur pourra faire proc�der � une contre-expertise.

III. TRANSPORT

III.1! Le transport des Ïuvres dÕart sÕe"ectuera obligatoirement par une Þrme 
sp�cialis�e agr��e par le Mus�e des Beaux-Arts de Caen.

! Les frais de transport et dÕemballage, aller et retour, sont � charge de 
lÕemprunteur. Le mode de transport (camion, avion ou train) est laiss� au libre 
choix du pr�teur.

! Ë lÕaller, lÕemballage sera ex�cut� par le pr�teur ou par la Þrme sp�cialis�e 
d�sign�e par lui et selon ses directives. Au retour, lÕemballage dÕorigine ou un 
m�me type dÕemballage sera utilis� par lÕemprunteur.

III.2! Ë la demande du Mus�e des Beaux-Arts de Caen, les Ïuvres dÕart seront 
convoy�es, � lÕaller et au retour, � charge des organisateurs de lÕexposition, 
par un membre du personnel du Mus�e des Beaux-arts de Caen d�sign� par la 
Direction. Ceci implique concr�tement que les frais de d�placement et de 
logement (y compris lÕassurance voyage), ainsi que les indemnit�s de s�jour 
du convoyeur seront � la charge de lÕemprunteur. Le logement comprendra 
une chambre avec salle de bain individuelle, petit d�jeuner inclus. Les 
indemnit�s de s�jour couvriront les d�placements sur place et deux repas par 
jour. Ces indemnit�s seront � remettre en mains propres au convoyeur, lors 
de son premier contact avec les organisateurs de lÕexposition ou leur 
repr�sentant. Dans la mesure du possible, les pr�cisions relatives � la 
r�servation de lÕh�tel (nom, adresse et t�l�phone) et au montant de 
lÕindemnit� pr�vue seront communiqu�s au convoyeur avant le d�part.

! Ë lÕarriv�e comme au d�part, le convoyeur v�riÞera lÕ�tat des Ïuvres. Toutes 
les op�rations de d�ballage ou dÕemballage, dÕaccrochage et de d�crochage 
seront e"ectu�es en sa pr�sence.
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III.3! Les voyages aller et retour doivent avoir lieu aussi pr�s que possible, tant de 
lÕouverture que de la fermeture, de lÕexposition.

IV. CONDITIONS DE CONSERVATION ET DÕEXPOSITION DES ÎUVRES PRæT�ES

IV.1! LÕemprunteur sÕengage � prendre toutes les pr�cautions requises pour 
conserver les Ïuvres dÕart dans un �tat inchang�. Pour chaque probl�me qui 
se poserait � ce sujet, il consultera le Mus�e des Beaux-Arts de Caen.

! Il veillera tout particuli�rement � ce que les mesures de s�curit� contre le vol 
et lÕincendie soient prises et que, outre les salles dÕexposition, les locaux 
dÕentreposage des Ïuvres, avant et apr�s leur accrochage, satisfassent aux 
conditions climatiques requises (degr� dÕhygrom�trie = 55%, + ou Ð 5% # ; 
temp�rature = 19¡, + ou Ð 1¡).

! Il veillera � exposer les Ïuvres � des endroits non soumis aux courants dÕair 
ou atmosph�riques provenant dÕinstallations de chau"age ou de climatisation, 
ainsi quÕ� lÕabri de tout rayon de soleil, m�me bref, et de toute irradiation 
directe de source de chaleur ou de lumi�re. Les dessins ne peuvent �tre 
soumis � la lumi�re directe naturelle, ni a une lumi�re naturelle ou artiÞcielle 
d�passant 50 Lux.

! Selon les directives du pr�teur, les Ïuvres seront, le cas �ch�ant, prot�g�es 
du public par lÕinstallation en vitrine ou par lÕadoption de toute autre 
protection. On ne peut en aucun cas fumer, manger ou boire dans les locaux 
abritant les Ïuvres pr�t�es.

IV.2! Il est strictement interdit � lÕemprunteur de proc�der � un traitement 
quelconque (nettoyage, restauration, vernissage, rentoilage, retouches, 
pr�l�vements, etc.É) ou de d�cadrer une Ïuvre.

IV.3! Si lÕemprunteur constate que les Ïuvres doivent, en raison de leur �tat, �tre 
soumises � un traitement quelconque, il est tenu dÕen aviser imm�diatement 
et par �crit le Mus�e des Beaux-Arts de Caen.

IV.4! Le Mus�e des Beaux-Arts de Caen a, en tout temps, le droit de faire examiner 
les Ïuvres et de faire proc�der aux restaurations n�cessaires. LÕemprunteur 
ne pourra valablement invoquer aucune raison pour retarder ou emp�cher cet 
examen ou ces travaux.

V. REPRODUCTION ET PUBLICATION

V.1! Il est strictement interdit de Þlmer, de photographier ou de copier les Ïuvres. 
Le Mus�e des Beaux-Arts de Caen peut mettre � la disposition des 
organisateurs de bonnes �preuves photographiques et des ektachromes de 
toute Ïuvre pr�t�e, dont ceux-ci pourront faire usage pour leur service 
�ducatif, pour la presse et pour illustrer le catalogue.

V.2! Les organisateurs enverront � titre gratuit au Mus�e des Beaux-Arts de Caen 
trois exemplaires du catalogue de leur exposition.
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V.3! Ë chaque publication et reproduction, les Ïuvres pr�t�es seront 
accompagn�es de la mention de leur provenance#: Ç#Mus�e des Beaux-Arts de 
Caen#È.

VI. PROLONGATION DU CONTRAT

VI.1! Toute demande visant � une prolongation de la dur�e du contrat de pr�t, au-
del� de la dur�e mentionn�e dans la Þche de pr�t (loan form), doit �tre faite 
trois semaines � lÕavance au pr�teur, avec un expos� complet des motifs.

VI.2! Si le pr�teur consent � la prolongation, toutes les clauses de ce contrat demeurent 
dÕapplication jusquÕau nouveau terme Þx� de commun accord. Une lettre de couverture 
compl�mentaire de lÕassurance doit �tre en possession du pr�teur huit jours avant le d�but 
de la prolongation. Si le pr�teur refuse la prolongation, lÕobjet pr�t� doit �tre restitu� sans 
retard � la date convenue. Le pr�teur nÕest pas tenu de motiver son refus.

VI.3! Si lÕexposition ne r�pond pas aux conditions requises ci-dessus, le pr�teur 
peut demander la restitution, sans d�lai, des Ïuvres lui appartenant. Si 
lÕemprunteur ne donne pas suite � cette demande, le pr�teur a le droit de faire 
reprendre les Ïuvres, sans autre obligation que la constatation par proc�s-
verbal de lÕidentit� et de lÕ�tat des Ïuvres, ceci aux frais de lÕemprunteur.

VII. RUPTURE DE CONTRAT

VII.1! Toutes les contestations qui ne pourront �tre r�gl�es � lÕamiable seront 
port�es exclusivement devant le Tribunal de Grande Instance de Caen. Toute 
di$cult� dÕex�cution sera tranch�e par les juridictions fran�aises et en 
application de la loi fran�aise.

Fait � Caen,! ! ! ! ! ! ! ! ! ! Fait �
Le! ! ! ! ! ! ! ! ! ! Le
Le pr�teur.! ! ! ! ! ! ! ! !

! LÕemprunteur.

Un exemplaire sign� par l'emprunteur doit �tre renvoy� au Mus�e des Beaux-Arts de Caen.
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Date : 23 janvier 2012 Restauratrice : Marie de Lauzon 
RAPPORT D�INTERVENTIONS �  CHATEAU DE VERSAILLES �  MV  4441 

MUSEES MUNICIPAUX 
Direction de la conservation 
Restauration des peintures 

RAPPORT D�INTERVENTIONS - PEINTURE SUR TOILE 

IDENTIFICATION DE L�OEUVRE 

Titre de l'�uvre (ou sujet) : Paysage de coraux 

Auteur : Gerhart van Wallens 

Date / datation : XVIIème siècle 

Lieu de conservation ou localisation :  

N° d'inventaire : Inv. 1715 

Dimensions : avec cadre :  h x  l  x ép (cm) 

sans cadre :  h  x  l (cm) 

Format : q horizontal n vertical 

q carré n rectangulaire q ovale 

Objectif des interventions : 

INTERVENTIONS REALISEES 

Date :  Décembre 2016 Intervenant : A. Chavanon 

Interventions de support : Solidarisation des clés au châssis. Pose d�un polycarbonate alvéolaire au revers. 

-!

Interventions de couche picturale : Décrassage. 

-!

Interventions sur le cadre : Maquillage ponctuel à l�aquarelle 

-!

DOCUMENTATION : DETAILS AVANT ET APRES INTERVENTION 

Photographies numériques 

PRECONISATIONS DE CONSERVATION 

Document n° 68
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�����-��,��������(.
���-������� ��� � �� � ����-���� � , � �� � /�0��-����� ���� � -�����(� ��� � ��� ����0������ � ������������� ���
����������������1��������������������������������������-�������2����������������&���.
����� ������� �-�������������(�������� �3��������-�����������������-&4�����-����������&���3��
-������������0������������0�������#�-�����-5��.
����������-������������ ���� ��������������� ������� � ��/�������6 �����7+68�-�����&������. ����� ����
-���������������������-&������/���&���9���������"68�-�����0��6�:76#�-�����"*6;�-�����&���.�����
������<���������.
���������������������������������������������-������������������-����=��������>�������������
���0��������<������-�����������������-&��?.������� ����������������-��������������(�����-&��
 ����-�������������������������-&��@������������� ����,�*+6:�-��A�B6*�-��A�""6"�-��A�"+�-��A�#6"
-�����"+6"�-�.
)�������� �����,�/��0����������� �������C������������(�����-&�����-�������������������3��������
-��0������������.����C��������� ���0����������/�-��������������������������/��������� ����.���-�
�� �������&������ ��� ����� ���-5������-&�������������=���� ���/�-�?� �� ������������������������
��-������������/�����������:68�-����������������"+�-�����&������6��1��/��-�������������*�@�#
�����(����.
	���0���������������,����.
����� �����������������������-�������������,��������������������������������������.����/�-����������
����������3���� ������������������/��������������������,�����������3����������-&��� ����-�������
���-����������������-��-&����-������������ ����������/�����<���� �-����������������������0����.
����������������-��������������������������� �������������������-�����������(��-���������-����
�����������3�������� �3�����������< ����������0���.
��������-&�����-�������������������0������ �-�����-����.�	������������/����-����������������0������
����� ���0��������� ���.
������-���D����-����(E���&�����,���<������������������-��������/������������������������-��������
�������.
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����	
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��-&��3���,���������������-��������-��������������������������������-�������������������������.���
/�������������@����/��������1��������������&���������������������������������������������@������(���.
���-��-&����-�����������/���.��������<�������������6�����1E����������/��0��������������6���������
�����E���� ���--����/� ������//��0�� � ������������, � ������&���� �����������������������������/� ���
�1��-&���-���� � ���� � ����6 � ����� � 3�� � ��� � ��&���� � -������ � ��� �������. ���� �������� � ���������� � ���
-��3���������1������������������������.

������ , � �� � ����� ���� �����&����<��6 � ��������/�-������//�-�����@� �1������1�����������������������
�1�-���9��� � ���� � �� �������� � �1��-��� � 0��9E��3�� � �� � �1��� � � � �--����� � -���� � &������������. ���
���3����0�����3��������� ��������������������������&����<�����������������-&�����-�������������
 ���0����������������������������������������.
�-��������,�����-��3���������1������� ������������� ������������������0����������������������������
��0����.

������,��������������������
���������������.
�	
���,�������6�-��"##+���-�����C��3�1���"#F*
�����'���
��,���0������1
�������.

��	G��H���,���������������������.
��$����
���,�B+�(�7#6;�-���������/�-�.
����������,�#68�-�������E����
	�����,�@�0����6����/�������-&���-������6������������E-&���������������0�0����������I�I�
��<-��.�������������,�"*;�(�;+�-�.
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	��3��������D4���,����E����������������/�����������/��������� ������������� ������������������0���.
	�� �/������� �������� �����������<���6 �-��3�� ��1��� ������������� �-����� � �������� �� �-�����(��� ���
��������0���.
	������������/��������������0����1�������������-��3���������1������<��/����6����-����0����@���������6
3������ ��������������� ����������������������������������-��-&����-������.
��������������������������,����������-&���������0�����������0��������6��������������<�����-����0������
/������-��-������� �������.�����1E��������������3����������������������-��-&����-������.
������-�������-��������������,������������-�������������� ���������/�-����.�������-�������������
������������������������� �����.���������/�-��������J�>�������������� �-������������3�������0����������
 �����.
�����������K� ����������-����-�����$��-����3����������������������������������������������������������
-����������-�������.
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